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Virtua lite, chnologie 
et Ie Passe Matrix 

The Matrix Reloaded vient de sortir au Festival de Cannes comme sur /es ecrans 
luxembourgeois. C'est 1'occasion de revenir sur /CI premiere partie de /a trilogje 
Matrix pour montrer que la science fiction n'est POS. qu'un amas d'effets techniques 
i:~sus d'une Imagination debordante avec un penchant pour l'irreel, mais qu'elle peut 
deceler des reflexions philosophiques tres serieuses sur des questions existentielles 

Un des films amkricains les plus attendus a sortir 
sur nos kcrans, ce mois-ci est la suite attendue de 
Matrix, The Matrix Reloaded. En dkcidant de faire 
sortir ce film six mois avant la derniere partie 
de la trilogie, The Matrix Revolutions, (un exploit 
qui nJa pas ktk tentk depuis la sortie dos ?i dos 
de Retour Vers le futur 2 et 3 en 1989), les freres 
Wachowski esperent pouvoir rkpkter le succes 
phknomknal de Matrix (1999) et faire concur- 
rence au Seigneur des Anneaux dont la partie 
finale, The Return of the King, sortira en dkcembre 
2003. 

Matrix, le deuxikme film de Larry et Andy 
Wachowski apres Bound (WS, 1996) racontc l'his- 
toire de l'ingknieur en logiciel et pirate informa- 
tique Thomas 'Nko' Anderson (Keanu Reeves) 
q[ui rkalise peu 2 peu que la rkalitk autour de lui 
est Une rkalitk fictive, Une simulation du rkel, 
crkke de toutes pikces par des machines. Cette 
construction artificielle, connue SOUS le nom de 
Matrice, est une reproduction exacte de lJann6e 
1999 qui enferme les hommes dans l'illusion du 
prksent et les rkduit en esclaves. MEme avant de 
connaitre la vraie nature de la Matrice, Nko a 
l'impression de vivre dans un rEve et est hantk 
par l'idke que les choses ne sont Pas Ce qu'elles 
semblent Etre. 

Dans Une des premikres scknes du film, il est 
rkveillk par un message troublant sur son ordi- 
rlateur. I1 y lit: 'The Matrix has you', et confie 
un peu plus tard a Choi (Marc Gray), un de ses 
clients, qu'il n'est pas sÅ¸ d'etre dans u n  etat 
ci'kveil ou de sommeil. Nko cache ses disques 
illkgaux dans le livre de Jean Baudrillard, Simula- 
cres et Simulation (198l)l: l'idke que les 'barri2resJ 
entre le rkel et l'illusion se sont effondrkes et ont 
etk remplackes par Une hallucination du reel est 
clkja bien prksente chez Nko. 

Dans Sirtzulacres et Simulation, le sociologue et 
philosophe frangais soutient que la prolifkration 
des media et des signes dans notre socibtk post- 
moderne a provoquk Une implosion entre kvkne- 
ments actuels et leurs Images supprimant ainsi la 
distinction entre le rkel et le virtuel. Selon Bau- 
drillard, cette implosion a dktruit la rkalitk et 
l'a transformk en simulation de troisiime ordre ou 
hyverrealiii. Sernblable a Une copie sans original 
et poske comme reelle, cette simulation apparait 
plus concrkte que la rkalitk que nous apercevions 
autour de nous, LJhyperriaUte nJest donc pas Une 
rkalitk fausse (car il n'y a pas de rkalith authen- 
tique) mais un autre 'type' de rkalitk qui a rem- 
plack le monde physique et nous a laissk dans 
l'illusion du rkel: !e riel (. ..) est devenn notre veri- 
table utopie- mais une utopie qui n'est plus de l'or- 
dre du possible, celle dont on ne peut plus que rlver 
comme, d'un objet perdu.2 

Pourtant, mEme si la prksence de Baudrillard 
dans le film semble justifier les doutes de Nko, sa 
thkorie sur le hyperriei n'explique pas la nature 
de la Mat rice. 

Car mEme si la Matrice enferme les hommes 
dans une simulation du rkel, ce n'est pas la seule 
rkalitk prksente dans Matrix mais en fait Une 
reprksentation du monde rkel (plus prkciskment 
de 17Am6rique du Nord) tel qu'il se prksentait en 
1999. Comme nous IJexplique Morpheus (Lau- 
rence Fishburne), le leader de la lutte contre la 
Matrice, la rkahtk existe dans le temps actuel de 
2199 (approximativement). C'est un monde de 
dksolation OÅ les machines asservissent les hom- 
mes pour se nourrir de leurs knergies. Morpheus 
fait partie de ceux qui ont rkussi a s'kchapper 
de leur existence artificielle. Ensemble avec les 
autres m~embres de l'kquipage, il essaye de trou- 
ver d'autres individus prEts 5 lutter contre la 
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Matrice et les Agents qui la surveillent. C'est a 
bord de son vaisseau qu'il accueille Nko et lui fait 
dkcouvrir une nouvellle facon de vivre. 

Ce qui ktonne dans Matrix et le distin~gue de la 
plupart des autres Films de science-fiction, c'est 
que les effets spkciaux utilisks dans ce film ne 
dkcrivent pas des faits ktranges ou un miheu 
extraterrestre mais la rkalitk eile-meme. Lorsque 
Morpheus raconte 21 Nko les Faits et lui montre 
des Images du monde reell nous voyons un 
endroit sombre et dksert oÅ les humains sont mis 
au monde et cu1tivk:j comme des lkgumes da~ns 
des nacelles enormes. Us y sont 'nourris' avec 
l'illusion dJ2tre libres et d'exister dans le tem~ps 
rkel de 1999 tandis que leur Corps sert de source 
d'knergie aux machines (qui ont besoiri de cette 
knergie pour survivre). D'ailleurs, les habitants 
de la Matrice rkussissent ?I s'kchapper de leur pri- 
son uniquement lorsqu'ils acceptent d'affronter 
leur sort et d'apprendre la vkritk sur le monde. 
Ceux qui ont 6th choisis par Morpheus pour 
rejoindre l'kquipe de rksistance ont la possibilitk 
de rester ignorants (en avalant une pilule bleue) 
ou de dkcouvrir la vkritk sur la Matrice (en ava- 
lant Une pilule rouge). Cependant, bien que Ces 
hommes et femmes klus aient la chance d'entrer 
dans un monde inconnu, leur curiositk est melke 
de peur parce quJils ignorent ce qui les attend 2 
l'autre bout. 

Leur anxiktk 2 l'kgard de la rkalitk est justifike, 
car meme si la Matrice enferme les humains dans 

un reve continu et les prive de leur libert6 le 
monde virtuel qu'elle propose est beaucoup plus 
attirant que le desert du riel3 et parait plus r6el 
que la rkalitk elle-meme. Cypher (Joe Pantoliano 
) un des membres a bord du Nebuchadnezzar, 
commence a ressentir les bienfaits d'un monde 
imaginaire et raconte a sa 'partenaire' Trinity 
(Carrie-Anne Moss) que la Matricc 'can be inore 
real' que le monde en dehors d'elle. I1 prf.ifkre 
la saveur illusoire d'un steak 2 llexist:ence insi- 
pide du Nebuchadnezzar et est meme pret a tuer 
pour retrouver cette ignorance bienheureuse qu'il 
avait laisske derriere lui en joi,gnant la cause de 
Morpheus. Contrairement i Dorothee dans Le 
magicien d'Oz (US,  1939)4, Cypher aurait bien 
voulu rester dans le pays color6 et f'ictif d'Oz 
au lieu de retourner dans le paysage triste en 
noir et blanc de Kansas. Juste avant que Neo 
ne quitte la Matrice pour entrer dans le monde 
rkel, Cypher l'appelle 'Dorothy' et lui conseille 
de 'buckle [his] seatbelt ... cause Kansas is going 
bye-bye'. Plus tard, Nko lui-rn2me fait allusion 
au film de Victor Fleming en nommant Tank 
(Marcus Chong), un autre mernbre de l'kquipage, 
Mister Wizard'. Ironiquement, les notions de 
'Kansas' et 'wizard' renvoient respectivement 2 
la Matrice et a la rkalitk alors que le monde rkel 
de 2199 nous rappelle Kansas et la Matrice, le 
pays d10z. 

Toutefois, meme si la rkalitk dans Matrix est un 
endroit triste et dksert, elle est semblable 21 Oz en 
donnant A ses habitants l'occasion de contrbler 
leurs destins et prendre conscience de leurs artes. 
Alors que les aventures de Dorothke s'achkvent 
au moment ou elle sort de son reve (contraire- 
ment au film, Oz existe rkellement dans le roman 
de L. Frank Baum), Nko a quitt6 son sommeil 
artificiel pour toujours en choisissant d'avalcr la 
pilule rouge. De meme que Neo passe du simu- 
lacre ?I une realitk inconnue, Morpheus, cont rai- 
rement a son homonyme, le Dieu mythologique 
des reves, n'emmene pas les hommes dans le 
domaine du rsve mais les enlgve de la Matrice 
pour les conduire dans l'espace du rkel. 

Ce moment crucial est illustrk dans le film par 
la Fusion de Nko avec un miroir dans Une scene 
kvocatrice qui rappelle Alice traversant le miroir 
dans De l'autre c6t6 du miroir de Lewis Carroll 
(1871). Au dkbut du film, Trir~ity fait allusion 
au roman prkckdent de Carroll, Alice au pays des 
merveilles (1865), en indiquant via ordinateur a 
Neo de suivre le Lapin Blanc. Un peu plus tard, 
quand Morpheus demande i Nko de faire son 
choix, il compare sa situation 21 celle d'Alice des- 
cendant au fond du gouffre et lui explique que la 
pilule rouge va lui garantir une place au pays des 
merveilles. Ici, le pays des merveilles se rkfere ?i 

nouveau a la realitk au bord du vaisseau spatial 
et non au milieu artificiel de la Matrice, un fait 
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qui souligne le renversement des norme;; con- 
ventionnelles dans Matrix. L'idke que la rkalitk 
existe 2 de nombreux niveaux diffkrents et peut 
Etre reprksentke et interprktke diffkremment est 
montrk dans 1.e film par l'usage littkral et mkta- 
phorique de reflets. 

Tandis que la Matrice est lJimage inverske de la 
rialitk en 1999, Nko et les autres habitants de 
la Matrice sorlt des projections mentales de leur 
rnoi' digital qui i leur tour sont des copies de 
leur vrai 'rnoi' conservk dans des nacelles dans le 
monde cauchemardesque de 2199. Meme avant 
que Nko n'apprenne la vkritk sur la Matrice, la 
fragilitk de son 'rnoi' est suggkrke dans le reflet 
qu'il voit dans les lunettes de soleil de Morpheus. 
Son identitk fragmentke devient clair au moment 
ou il tente de passer 2 lJautre c6tk du miroir qui 
skpare la Matrice du rkel. En touchant le rniroir, 
le corps de Nko se fond littkralement dans ce der- 
nier et pendarit quelques secondes son 'moi' illu- 
soire (aper~u  Par Nko comme rkel) se confond 
avec son reflet dkformk. 

CIette sckne rappelle la thkorie du psychiatre 
fran~ais, Jacques Lacan, qui affirme qu'un petit 
enfant de six 5 huit mois qui se regarde dam un 
n~iroir prend conscience de l'unitk de son corps. 
Bien qu'il s'y reconnaisse comme entier et s'iden- 
tifie 2I son reflet spkculaire, il n'arrive Pas 2 dis- 
tinguer le moi imaginaire du vrai moi et s'aper- 
coit comme supkrieur. C'est seulement en sor- 
tant de l'imaginaire quJil guerit et acckde a son 
dksir propre. Pendant le premier stade, le 'stade 
du miroirJ ou stade Imaginaire, la figure du pkre 
est absente et l'enfant sJidentifie 2 la mkre. Une 
fois qu'il accepte que son identitk est instable, il 
atteint le stade Symbolique dans lequel la figure 
du pkre intervient et le separe de la n~kre. A pre- 
sent, l'enfant obkit i 'la loi du pkre' et est capable 
de diffkrencier l'imaginaire du rkel.5 La thkorie 
de Lacan Supporte l'idke que l'i~dentitk peut exis- 
ter uniquement par la mkdiation de 'lJAutre' et 
montre que le 'moiJ est Une entitk fluctuante et 
instable. 

Quand Neo aperColt son reflet dans le miroir 
et ressent un,e matikre kmaiiike recouvrlr son 
Corps, lui non plus n'est Pas encore entihrement 
dkveloppe et c'est seulement apres qu'il se rend 
compte que sa perception de lui-rnEme ktait 
fausse. Comnne l'enfant chez Lacan, il n'a Pas 
encore ktk skpark de sa mkre la  mkre etant dans 
ce cas le rkcipient en forme d'utkrus dans lequ~el 
Neo se reveille, nu et chauve, apres s'etre diluk 
dans son reflet. Le robot qui arrache les csbles 
metalliques de son corps (c'est par ces csbles 
que les machines s'emparaient de son knergie) 
et le jette dants l'eau, marque son entrke dans le 
stade Symbolique et cet acte symbolise SEI nais- 
sance comme Etre humain. Tandis que 'mitrice' 

est un autre mot pour 'utkrusJ et dksigne ainsi un 
endroit ou quelque chose se dkveloppe, c'est seu- 
lement en quitt-ant la Matrice que les humains 
commencent ii prendre conscience du 'moi'. 

Ainsi, quand N I ~ O  se rkveille dans le monde rkel 
et se plaint d'avoir mal aux yeux, Morpheus 
rkplique quJil ne les a jamais utilisks auparavant, 
ayant ktk physiquement et moralement aveugle 
dans sa vie anterieure. Cependant Nko devra se 
shparer cle son 'p&re7 Morpheus pour arriver a 
Une meilleure connaissance de lui-meme et assu- 
mer son propre r6le dans la 'famille'. C'est ce 
qu'il rkussira A faire 2 la fin du film quand il 
libkre Morpheus des mains des Agents et trouve 
sa vraie place dans son amour pour Trinity. 

Meme si Nko r6ussit 2 sortir du monde virtuell lui 
et les autres membres de lJkquipage sont incapa- 
bles de dkchiffrer le code de la Matrice et savent 
donc ni la modifier ni la dktruire. Ce sont les 
Agents, machines dotkes de l7Intelligence Artifi- 
cielle, qui peuvent rkkcrire la Matrice a leur grk 
et changer leur apparence physique en entrant 
(littkralernent) dans le corps d'autres crkatures 
simulkes Comme les Agents n'ont Pas dJidentitk 
en dehors de ce milieu klectronique et semblent 
se partager ies memes caractkristiques, ils ont 
l'air dlEtre dkpourvus d'individualitk et dknuks 
de sens. Cepenclant, quand llAgent Smith (Hugo 
Weaving) capture Morpheus et l'interroage sur le 
code d'accks de Zion, la dernikre citk humaine, 
il fait preuve de bon Sens et raconte 2I son pri- 
sonnier que l'humanitk et sa propre incarnation 
d'etre humain le dkgofitent profondkrnent. En 
exprimant ses sentiments sur le moncie et sur 
lui-meme, llAgent montre qu'il est dotk de rai- 
son et d'kmotion fortes. 
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Le fait qu'un Programme d'ordinateur soit dou6 
de Sentiment et puisse acqu6rir des caracteristi- 
ques humaines met en question l'existence d'u~ne 
essence propre et niontre que l'humanitk lest 
inextricablement li6e a la technologie. De merne, 
si les noms ordinaires des Agents- Smith, Brown, 
Jones- indiquent leur besoin d'une iderititk indi- 
viduelle, ils suggerent en meme temps la frag- 
mentation et la multiplicit6 du 'rnoi'. L'id6e d'une 
subjectivitk unique est d6ji mise en question 
tout au dkbut du film quand nous apprenons que 
Neo est connu SOUS le nom original de 'Thornas 
Anderson' comme SOUS le nom de pirate infor- 
matique 'NkoJ. Lors de sa premiere interrogation 
avec llAgent Smith, ce dernier fait Une remarque 
sur son identit6 double et lui explique que 'one of 
these lives has a future, the other has not.' Des 
que Neo entre dans le monde reell il Se d6bar- 
rasse de son 'rnoi' oppressif et s'identifie 21 son 
nom de 'rebelle', 'Neo'. Dksormais ce sont seule- 
ment les Agents qui continuent i l'appeler 'Tho- 
mas Anderson'. Pourtant, meme si N60 succede 
a acqukrir Une personnalit6, il est incapable de se 
dktacher de son pass6 virtuel et reste ktroitement 
lik a la technologie et aux machines. 

En effet, les csbles arrach6s de son Corps lors 
de son bapteme symbolique ont laiss6 des traces 
visibles sur sa peau. Neo arrive a penetrer dans la 
Matrice uniquement en abandonnant son 'moiJ 
physique dans le vaisseau spatial et en reliant 
son cerveau 2 un Programme informatique. La 
fragilite de son 'rnoi', une fois sorti de la Matrice, 
est mise en kvidence Par son inouvel aspect phy- 
sique. Alors que Neo a la tete raske (due a sa re- 
naissance rkcente comme Etre humain) et porte 
des vetements d6sinvolte.s a bord du Nebuchad- 
nezzar, il a les cheveux noirs et porte des vete- 
ments en cuir et des lunettes de soieil dans la 
Matrice. Ces deux styles ne servent pas seule- 
ment 2 crker un kcart visible entre les deux rnon- 
des, mais suggkrent que le Nebuchadnezzar et 
la Matrice existent a des kpoques differentes. En 
s'infiltrant dans la Matricc, Nt50 va ainsi de 2199 
a 1999 et oscille entre un temps (approximative- 
ment) rkel et un temps universel, entre le present 
et l'image d'un pass6 artificiel. 

Le film lui-meme est divisk entrc d'une part, 
Une reprksentation temporelle, realiste et d'autre 
part Une approche que les rkalisateurs ont appe- 
lke 'bullet time': Le temps est con~primk et 
ralenti en proportion inverse i l'extr6me vitesse 
des actions qui se deroulent sur lJecran, impos- 
sibles a montrer en temps rbel.6 La notion du 
temps joue aussi un r6le important pour Mor- 
pheus qui comme le Lapin Blanc dans Alice an 
p y s  des ntcrveilles est parti dans une course con- 
tinue contre la montre et raconte a N6o que '1 ime 
is always against [themj'. Les Agents, Par contre, 
contrblent le temps et sont capables de creer leur 
propre temporalitk. Finalement, llOracle (Gloria 
Foster) a Une relation speciale avec le temps. Elle 
sait manoeuvrer Ses visions sur le futur de teile 
fagon quJelles racontent aux gens exactement ce 
qu'ils doivent entendre pour devenir actifs et 
apprendre a penser par eux-mernes. Ainsi, quand 
eile annonce a Morpheus qu'il va un jour trou- 
ver l'elu capable de dktruire la Matrice, ce der- 
nier ne reste Pas inactif mais sacrifie son exis- 
tence entikre 2 la recherche de 'sauveurs' poiren- 
tiels. I1 semble que la croyance au destin et a une 
vie prkdkterminke est kchangke contre le choix 
et la conscience de soi-meme une fois que les 
hommes passent au monde 'n~ouveau'. Le fait 
qu'avant sa libkration Neo rac:onte a Morpheus 
qu'il ne croit pas au destin et qu'il aime controler 
sa propre viel dkmontre qu'il est pr6t a apprendre 
la v6rit6- prksage de son r6le futur comme klu. 

Bien que Matrix presente la realite en dehors 
du monde fictif de la Matrice comme le seul 
endroit dot6 dJavenirl le film adopte Une atti- 
tude plutbt ambigue envers le passt?, present et 
futur et mklange ces trois temps dans un pasti- 
ehe universel. En effet, tandis que les Zionistes et 
Nko reprksentent le futur de l'humanitk, les vete- 
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ments et les technologies utilisees dans le film 
datent du present. De plus, le ton de la narra- 
tion est plein de nostalgie pour un passe perdu et 
exprime le desir de retourner 21 des valeurs tradi- 
tionnelles. Le desir des humains de recouvrir 
le 'vieux' monde est dlautant plus puissant que Ce 
sont eux-mEmes qui ont provoqu6 la realit~? cau- 
chemardesque de 1999 et qui sont responsables 
de leur asservissement. Quand, pour la premikre 
fois, Morpheus montre h Neo la nature de la 
Matrice, il lu~i raconte comment a la fin du 
vingtieme siede les hommes ont cree llIntelli- 
gence Artificielle dotee d'une conscience singu- 
likre. Cette I.A. a ensuite fait naitre toute une 
race de machines qui est a l'origine de la guerre 
entre hommes et ordinateurs. Au moment oÅ la 
guerre kclata, les humains ont brÅ ļ le ciel afin de 
priver les machines d'knergie solaire, un acte qui 
a ensuite entraine leur propre transformation en 
sources d'knergie. 

V'u dans ce contexte, le passe represente dans 
Mat r i x  ne designe pas seulement ur1 temps C)Å 

les hommes exercaient le contr6le mais aussi Une 
pkriode ou le monde paraissait unifik et intact. 
Lidee d'un passe protecteur contre les datngers 
exterieurs et la technologie moderne est davan- 
tage soulignee par le rapprochement visuel et 
nietaphorique entre les nacelles d'incubation et 
l'utkrus maternel, toutes les deux evocatrices 
d'une image de confort et de securite. Alors que 
la liberte de l'humanitk reside dans le futur, la 
vision de ce futur prend donc sa source dans le 
passe et se montre regressive plut6t que progres- 
sive. 

U n'est pas surprenant que la libkration des horn- 
nles est dans la main des hon~mes et non pas 
de Dieu, les hommes 6tant eux-memes responsa- 
bles de l'existence chaotique sur terre Bien qu'ils 
aient cause l'apocalypse, ils representent aussi la 
Force apaisante qui finira par vaincre les machi- 
nes. Neo, dont le nom signifie 'nouveau' et l'ana- 
gramme (the) 'OneJ, ('l'61u1), devient peu A peu 
l'individuel dou6 dont l'oracle avait predit l'ap- 
parition. Tandis qu'il est T ~ I u ' ~  les noms des 
autres membies de llequipage - Moipheus, Tri- 
nity, Cypher, Tank - et les noms de Nebu~chad- 
nezzar et Zion sont egalement kvocateurs Sans 
vouloir donner la signification detaillee de Ses 
noms, il est neanmoins interessant de noter qu'ils 
font allusion aux allegories de llAncien et du 
Nouveau Testament et se rkfkrent ainsi 2 nou- 
veau 5 un passe lointain 

La transformation psychologique de Neo est 
complkte lorsqu'il se relkve aprks avoir 6tk 'tueJ 
par l7Agent Srnith et reussit 2 reecrire le code de 
la Matrice. D15sormais il est capable de changer 
la rkalitk fictive du logiciel et de combattre les 
Agents par leurs propres moyens. 

Alors que Mat r i x  annonce la libkration skculikre 
du monde, sans la montrer dans le film (on devra 
attendre le reste de la trilogie pour voir ce qui 
se passe), c'est la pensee libre qui triornphe du 
contr6le nnhumain et l'ordre du chaos. Pourtant. 
meme si Neo r15ussit finalement a detruire les 
Agents, il y arrive uniquement en utilisant le 
savoir-faire d'un Programme d'ordinateur plut6t 
que des c:ompktences i n d e s  ou apprises. Donc, 
malgre le fait qu'il posskde des talents extraor- 
dinaires et parvienne a liberer le monde de la 
Matrice, il se sert de la meme technologie et donc 
du m6me pouvoir qu'il a cherchks a detruire. 
Tout comme les Agents ne sont pas des machi- 
nes insensibles mais des crkatures d~sillusion- 
nees 2 la poursuite d'une vie meilleure, la virtua- 
lite dans Mat r i x  est representee comme une force 
destructive et apaisante i la fois. L'attitude con- 
fuse du film envers la subjectivitk et le virtuel 
suggkre que les relations entre humanit6 et tech- 
nologie sont cornplexes. Elle nous invite 2 reeva- 
luer nos conceptLions du 'moi'. Bien que Neo soit 
inextricablement lik 5 la machine, il se bat pour 
un 'moi' unifik et essaye de retablir un nouveau 
statu quo. Le dksir de retourner ?I Une rkalitk ant6- 
rieure nJest Pas seulement soulignk Par l'impor- 
tance que la narration accorde au passe mais 
aussi par la presence dans le film d'uri monde 
patriarcal. Comme Neo, sortant d'une vie d'es- 
clavage, ignore 2( quoi le monde ressemblait avant 
llasservissement des hommes, il parait avoir Une 
vision idkaliske du passe. I1 aimerait bien retour- 
ner 5 un mode de vie plus simple. Tandis que 
la nostalgie oppose les valeurs du passe a celles 
du prksent, le fu~tur envisagk dans Mat r i x  semble 
kviter une confrontation avec le prksent et le 
deplacer par un passe imaginaire. I1 y a donc 
dans le film une contradiction evidente entre la 
nature hybride de la narration et la recherche 
d'une identite stable, un problkme qui prendra 
tout son Sens dans la suite de la trilogie. 

1 Jean Baudrillard, Simulacres et Simulation, Galilee, Paris, 
1981. 

2 Ibid., p. 179. 

3Expression utilisee par Morpheus dans le film et tabri- 
qu6e Par Baudrillard dans Op.Cit., P. 10. 

4 Le film de Victor Fleming est bas6 sur le roman de L. 
Frank Baum, The Wonderfiiil Wizard o f O z  (1900). 

5 Voir, par exemple, Barbara Creed, 'Film and Psychoana- 
lysis' in John Hill and Pamela Church Gibson (eds.), The 
Oxford Gitide to Film Studies, Oxford University Press, 1998, 
P. 80. 

6 Pour une description plus d6taill6e de 'bullet time' 
voir, par example, Christopher Probst, 'Welcome to the 
Machine' in American Cinematographer, April 1999, p. 
36-37. 


